Corrigéformule de Wallis
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Onposeu:sn X et v’ =sinx; onobtient : U’ = (n-1) cosx sin"?x etv =-cosX .
P

2 P P
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= (n- DFsin™*xdx- (n- 1)(jsm xdx=(n- DI, ,- (n- DI, Ceﬁa’d're'”'Tll
|2:1|0:B et en utilisant laformule du 2) ; I3=E : |4:_3p et |5:§_
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a) vrai aurang n =1 ; on suppose que laformule proposée est vraie au rang n, or on sait
2n+1 2n+l1, 1" 3 2n- 1
queln—n—llnzdonclm— d l,, = N 3,5 (2n- 1) Bceqwast
n 2n+2 2n+2 24" ..(2n) 2
bien laformule souhaitéeaurangn + 1.

b) méme principe.

a) sin"x —sin™x =sin"x (1—sinx ) > 0 sur [O; %] . Par conservation de I’ ordre par
passage aux intégrales, on en déduit que I, > I,+1 et que la suite (1) est décroissante .
. f n | :
b) I, < In1 car lasuite est décroissante . et In+l:Tlln_l£ |, (premiére partie par (1) et
n

deuxiéme car la suite est décroissante donc I+1 < I, .
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c) I’ encadrement du b) peut s écrire: % I, £ 1,4 E1,, Cest-ardirecarl2n>0:
n
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5 n+ ; £ IIZ”” £1 e par leth des gendarmes, le quotient central tend vers 1.
n 2n

I , 2 - .
2l —w © = donc en utilisant 5)c) , on ale résultat .
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